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New York et Pôr
Séparés par des milliers de kilomètres, les deux 
frères ennemis ont engagé hier leur dialogue de 
sourds. Pendant que s’ouvrait à New York, en­
cadré d’imposantes mesures de sécurité, le Fo­
rum économique mondial (FEM), prestigieuse 
réunion de gens d’affaires et de chefs poli­
tiques, près de 60 000 militants antimondiali­
sation marchaient «pour la paix» sur deux kilo­
mètres à travers Pôrto Alegre, au Brésil, don-

to Alegre: un
nant le coup d’envoi du deuxième Forum social 
mondial. Le FEM se tient exceptionnellement à 
New York, dans la foulée des attentats du 11 
septembre, et se déroule sous le thème «Le lea­
dership en des temps troublés: vision pour un 
avenir commun» en cherchant à donner à sa 
conception du néolibéralisme un sens social. 
L’un des tout premiers ateliers a été consacré 
au terrorisme. A Pôrto Alegre, les délégués ten-

de sourds
teront d’étoffer leur opposition à la mondialisa­
tion en élaborant des contre-propositions 
concrètes dans des domaines comme l’éduca­
tion, le rôle de l’État et l’environnement. Une 
enquête rendue publique hier au FEM indique 
que le tiers des 1200 dirigeants d’entreprises 
dans le monde craignent que les mouvements 
antimondialisation ne nuisent à leurs affaires — 
la majorité ne partage pas cette inquiétude.

dialogue

NEW YORK

L’avenir 
du dollar 
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et Ottawa
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New York — Ottawa et Québec défendront deux 
positions radicalement différentes à propos de 
l’avenir du dollar canadien au cours des prochains 

jours au Forum économique mondial, à New York.
Alors qu’Ottawa lançait hier une offensive auprès 

des grandes banques américaines dans le but de ré­
habiliter un huard mal aimé par les investisseurs, des 
représentants de Québec répéteront à qui voudra les 
entendre dans les couloirs du sommet que les jours 
du .volatile sont comptés.

A peine débarqués à New York, le ministre cana­
dien des Finances, Paul Martin, et le gouverneur de 
la Banque du Canada, David Dodge, ont rencontré 
hier en privé les représentants d’une trentaine de 
grandes banques étrangères pour leur dresser un ta­
bleau d’ensemble de l’économie canadienne. L’opéra­

tion visait à démontrer que la 
chute de la valeur de la monnaie 
canadienne par rapport au dollar 
américain au cours des der- 

^ ’ % nières semaines ne reflète en
rien la santé relativement vigou- 

«m «b| reuse de l’économie canadienneI -jàL- H| et de ses perspectives de reprise. 
I mm Interrogé sur le succès de sa

i '*^r démarche. Paul Martin a répon-
du: «Je crois que la discussion que 
nous avons eue a été très fructueu­

se. [...] Je peux certainement vous dire qu’ils reconnais­
sent le revirement fondamental effectué [au cours des 
dernières années] par l’économie canadienne et que 
les devises devraient refléter la force des économies.»

David Dodge en a profité pour expliquer de nou­
veau certaines de ses récentes déclarations, que 
d’aucuns avaient perçues comme l’acceptation du fait 
que la monnaie canadienne puisse devoir être aban­
donnée si elle devait descendre trop bas. Déclarant 
hier n’avoir jamais voulu rien dire de plus, il a affirmé 
que contrairement à la perception de plusieurs, l’ap­
parente reprise de l’économie canadienne ne dépend 
pas de la faiblesse de son dollar et que cette dernière 
pouvait même, en fait, la retarder.

Les deux hommes se sont bien gardés d’attribuer 
à leurs actions des derniers jours auprès des mar­
chés financiers la remontée d’hier du dollar canadien 
au-dessus des 63 CUS. Ils se sont toutefois largement
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Quelque 60 000 personnes ont manifesté hier contre la mondialisation dans les rues de Pôrto Alegre.

WJ T*9',V‘L'

PÔRTO ALEGRE

Pour une alliance des forces 
sociales mondiales

ANDRÉ SELEANU 
JULIE ROY

RECTO VERSO

Porto Alegre — La grande tâche de la conférence 
syndicale du Forum social mondial qui s’ouvrait 
hier à Pôrto Alegre est d’entamer dès maintenant la 

construction d’alliances entre syndicats, partis poli­
tiques et autres forces sociales à travers le monde, «en 
contrepoint aux principes de Davos», a déclaré Kjell Ja­
cobson, président de la Centrale unie des travailleurs 
(CUT) du Brésil. «Pour les responsables de Davos, les 
personnes sont au service de l’économie. Pour nous, syn­
dicalistes, l’économie doit être au service des gens.» Kjell 
Jacobson a aussi mis l’accent sur la croissance remar­

quable du forum cette année, avec 15 000 délégués 
comparativement à 2000 l’année dernière et 60 000 
participants contre 12 000 l’an dernier.

Le forum a connu son premier incident diploma­
tique: les organisateurs ont refusé la participation a 
ses travaux de Guy Verhofstadt, premier ministre 
belge et ancien président de la Communauté euro­
péenne, et de Mats Karlsson, vice-président aux rela­
tions extérieures à la Banque mondiale. «Ils défendent 
les intérêts néolibéraux et les gouvernements de droite», 
a expliqué Candido Grybowsky, de l’Institut brésilien 
d’analyse sociale et économique. «Des néolibéraux ne 
peuvent pas être délégués. Nous, les organisateurs, ne
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Québec 
veut 

acheter 
la paix

syndicale
Les employés de VEtat 
pourraient prolonger 

leurs conventions 
au delà de 2003

MARIO CLOUTIER
DE NOTRE BUREAU DE QUÉBEC

Québec et ses 400 000 syndiqués pourraient s’en­
tendre sur une trêve d'au moins un an avant de 
plonger dans les prochaines négociations du secteur 

public, a appris Ix Devoir de diverses sources.
En effet, en raison des travaux sur l’équité salaria­

le, qui vont bon train sauf avec les enseignants, et 
d’un retard envisagé pour le début formel des négo­
ciations, les représentants du Conseil du trésor et 
des syndicats explorent des hypothèses de prolonga 
tion des conventions collectives venant normalement 
à échéance le 30 juin prochain.

Parmi celles-ci, les syndicats seraient particulière­
ment intéressés par la possibilité de prolonger les 
contrats en cours moyennant des augmentations sa­
lariales pour 2003 équivalentes à ce qu’ils ont reçu le 
1" janvier, soit 2,5 %. Pour les syndiqués, cela repré­
sente une somme avoisinant les 500 millions. En 
outre, cette prolongation éviterait une laborieuse mo­
bilisation syndicale un peu plus de deux ans après la
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Le roi est nu
Le premier ministre Jean Chrétien n’en savait 

rien. Son ministre de la Défense, Art Eggle- 
ton, savait tout. Mais au delà d’un silence qui 
a mis le premier ministre dans l’embarras, cette affai­

re des prisonniers afghans ne doit pas détourner l'at­
tention du fond de la question, à savoir la faiblesse de 
la position du gouvernement dans ce dossier.

Ijcs révélations de cette semai­
ne selon lesquelles, contraire­
ment aux prétentions de Jean 
Chrétien, des troupes cana­
diennes ont déjà participé à l’ar­
restation de présumés combat­
tants talibans et d’al-Qaïda et les 
ont remis aux autorités améri­
caines n’ont rendu que plus évi­
dente l’incohérence (l’Ottawa, 

la convention de Genève, faut- 
Come l lier il le rappeler, précise bel et bien 

♦ ♦ ♦ que tout prisonnier doit a priori 
être considéré comme un prison­

nier de guerre jusqu’à ce qu’un tribunal détermine si 
ce statqt s’applique ou non.

Ijes Etats-Unis soutiennent pour l’instant offrir aux 
prisonniers faits en Afghanistan et détenus sur la base 
de Guantanamo, à Cuba, un traitement qui respecte 
l’esprit de la convention de Genève. Ils leur refusent 
toutefois le statut de prisonnier de guerre. Ce sont se­
lon eux, des combattants illégaux, un statut fort com­
mode puisqu’il leur permet de les interroger de façon
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Plan militaire israélien 
pour assassiner Arafat

D’APRES L’AGENCE FRANCE-PRESSE

érusalem — De hauts responsables et des ex-gé­
néraux israéliens ont mis au point un 

plan proposant une réoccupation des terri­
toires palestiniens et envisageant la possibi­
lité d'assassiner le président Yasser Arafat, 
a rapporté hier le quotidien Haaretz. Hier 
également, dans une entrevue accordé à un 
autre journal, le premier ministre Ariel Sha­
ron a dit regretter de ne pas avoir pu «liqui­
der» Arafat au début des années 80.

Le «plan politico-sécuritaire», rédigé par 
un groupe de hauts responsables de la 
Défense et des généraux de réserve, recommande 
une invasion massive des villes palestiniennes pour 
les «nettoyer des terroristes et des armes-, selon Haa­
retz. Dans ce plan, ils préconisent aussi la destruc­
tion de l'Autorité palestinienne et envisagent la pos­

sibilité de tuer M. Arafat, écrit le journal.
Les auteurs du projet, pour lesquels une action 

militaire décisive pourrait «changer la situation stra­
tégique en une semaine», affirment que 
leurs propositions sont soutenues dans la 
plus haute hiérarchie de l'armée. D- géné­
ral de brigade Effi Eitam, qui dirige le 
groupe des responsables de la Défense et 
des ex-généraux, a indiqué que c’était «la 
première tentative entreprise par la droite 
pour présenter un plan politico-sécuritaire 
[...] qui propose des solutions».

Le 17 janvier, le chef d’état-major adjoint 
israélien, le général Moshé Yaalou, avait in­

diqué que l’armée pourrait réoccuper des secteurs 
autonomes palestiniens. Le plan comporte aussi des 
mesures pour bloquer la participation des Arabes is-
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Le plan 
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raéliens au Parlement, mu jours selon le journal.
Selon Haaretz, M. Eitam a indiqué que le groupe 

qu’il dirige envisageait de faire son entrée en poli­
tique comme un nouveau parti de droite.

Le plan, qui n’a pas reçu l’appui du premier mi­
nistre Ariel Sharon, sera rendu public dans les pro­
chaines semaines, a ajouté Haaretz.

M. Sharon a affirmé dans une entrevue publiée 
hier regretter de ne pas avoir pu «liquider» Yasser 
Arafat au début des années 80 au Liban, suscitant l’in­
dignation des Palestiniens et de l’Union européenne. 
A plusieurs reprises, M. Sharon et ses proches 
avaient assuré ne pas avoir l’intention de s’en 
prendre physiquement» au président palestinien.

«Au Liban, il y avait un accord aux termes duquel il 
ne fallait pas le liquider et, en fin de compte, je le regret­
te», a déclaré M. Sharon au quotidien israélien Maariv 
à propos du président palestinien. Pendant l’invasion 
du Liban, en 1982, M. Sharon était ministre de la Dé­
fense. M. Arafat encerclé un temps à Beyrouth, avait 
pu quitter la capitale libanaise pour Tunis avec ses 
combattants, à bord de navires de guerre français.

les Palestiniens ont réagi avec colère aux propos 
de M. Sharon, y voyant une intention à peine dissi­
mulée d’éliminer physiquement leur président, à la 
merci depuis deux mois des chars israéliens à Ra­
mallah, en Cisjordanie.

«Cette déclaration signifie qu’il [Ariel Sharon] veut 
toujours tuer [Yasser Arafat] et exprime la mentalité 
d'un mafieux plutôt que celle d’un premier ministre», a 
déclaré le négociateur palestinien Saëb Erakat Le mi­
nistre espagnol des Affaires étrangères, Josep Piqué, 
dont le pays assure la présidence de l’Union européen­
ne, a «déploré et rejeté» les déclarations de M. Sharon.

Dans une autre entrevue au quotidien Yédiot Aha- 
ronot, le premier ministre israélien a exprimé sa pré­
férence pour une autre direction palestinienne et in­
diqué son intention de demander au président améri­
cain George W. Bush, déjà très critique de M. Arafat 
et qu’il doit rencontrer dans une semaine, de boycot­
ter le président palestinien.

Washington a déploré du bout des lèvres hier les 
propos du premier ministre Sharon, estimant 
qu’elles n’étaie/it pas de nature à calmer le jeu. Le dé­
partement d’Etat, après avoir tout d’abord assuré 
qu’il n'avait aucun commentaire à faire sur «les re­
marques qui volent de part et d’autre» entre Israéliens 
et Palestiniens, s’est résolu à reconnaître en termes 
mesurés que les déclarations de M. Sharon sur Yas­
ser Arafat n’étaient pas de nattire à calmer le jeu.

Le chef de la diplomatie .américaine Colin Powell a 
par ailleurs assuré que les Etats-Unis n’avaient pas per­
du espoir au Proche-Orient, après les interrogations 
soulevées par le discours mardi soir du président Geor­
ge W. Bpsh, dans lequel il est reste muet sur ce conflit

Les Etats-Unis «n’ont pas abandonné l’espoir» au 
lYoche-Orient, a déclaré le secrétaire d'Etat américain à 
l’issue d’une rencontre avec le roi de Jordanie, Abdallah 
II. Le secrétaire d’Etat n’a toutefois pas donné d’indica­
tion sur un éventuel retour dans la région de l’émissaire 
américain Anthony Zinni, laissant entendre que son 
renvoi, réclamé par M. Arafat, dépendait toujours des 
efforts du président palestinien pour calmer la situation.

, le souverain jordanien, l’un des plus proches alliés des 
Etats-Unis au PmcheOrient, a lui aussi affirmé qu'il était 
convaincu que le président Bush, qu’il doit rencontrer au­
jourd’hui, restait engagé dans un règlement israélo-pales­
tinien. La majorité des Israéliens comme des Palestiniens 
«en ont assez» des violences, a déclaré le roi Abdallah.

Dans les territoires palestiniens, la violence s’est 
poursuivie. L’armée israélienne a tué deux Palesti­
niens armés qui avaient déposé un engin piégé près 
d'une colonie de la batgie de Gaza, faisant un blessé. 
L’opération a été revendiquée par la branche armée 
du .mouvement islamiste palestinien Hamas.

A Ramallah, quelque 2000 Palestiniens ont partici­
pé aux funérailles symboliques de Wafa Idris, la pre­
mière kamikaze palestinienne, qui s’est tuée en fai­
sant exploser une bombe le 27 janvier à Jérusalem- 
Ouest, tuant un Israélien et en blessant plusieurs di­
zaines de blessés.
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fin des dernières négociations. Cette trêve tomberait 
aussi à point pour le gouvernement en lui permettant 
notamment de se concentrer sur les prochaines élec­
tions générales sans risque de manifestations syndi­
cales. En priorité, Québec voudrait d’ailleurs régler 
la question de l’équité salariale et tabler sur de 
bonnes nouvelles à offrir à la clientèle féminine, diffi­
cilement acquise au PQ, lors des élections.

Dans les faits, les syndicats représentant les 
400 000 employés de l’Etat — dont la FTQ, la CSN, la 
CSQ, la FIIQ (infirmières), le SFPQ (fonctionnaires) 
et le SPGQ (professionnels du gouvernement) — 
n’ont pas encore remis leurs cahiers de demandes au 
gouvernement.

Hutôt qu’à la fin janvier, comme cela se fait normale­
ment, ces demandes ne seraient présentées qu’à la fin 
du printemps. Ensuite, Québec aurait 60 jours pour ré­
pondre. Le début des négociations du secteur public ne 
pourrait donc pas avoir lieu avant le début de l’automne.

En outre, les négociateurs des deux parties sont 
déjà bien occupés à faire avancer les travaux de 
l’équité salariale, ce dont ils avaient convenu à l’au­
tomne pour éviter le couperet de la Loi sur l’équité 
salariale, le 21 novembre dernier. Les représentants

PAIX
du Conseil du trésor et leurs vis-à-vis de la CSN, de la 
FTQ, de la CSQ (sauf les enseignants), de la FAQ et 
du SF PQ mènent déjà un blitz de discussions sur le 
système d’évaluation des emplois.

Quant aux enseignants, représentés par la FSQ 
(Fédération des syndicats de l’enseignement de la 
CSQ), les pourparlers n’ont pas repris avec Québec 
depuis le début de l’année. A l’automne, les ensei­
gnants ont rejeté une offre de redressement salarial 
de 180 millions qui reconnaissait 92 % des heures 
que les enseignants estiment travailler au cours 
d’une année. Québec demandait en échange un taux 
de présence plus élevé auprès des élèves.

«Déjà les négos!»...
Les représentants du Conseil du trésor et des syn­

dicats ont donc tenu des discussions préliminaires 
depuis un mois pour étudier les hypothèses qui s’of­
frent à eux dans la conjoncture actuelle. Arrivant à la 
fin des conventions collectives, les premiers échos 
provenant de la base syndicale se résument par une 
expression de surprise: «Déjà de nouvelles négos!» Du 
côté du gouvernement Landry, placé devant un 
choix limité d’échéances électorales, il y a fort à pa­
rier que la perception serait la même.

Les plus récentes négociations du secteur public

avaient duré presque deux ans. Elles avaient culmine 
par des changements à des milliers de clauses dans 
les contrats de travail et par des hausses salariales de 
9 %, soit 1,5 % en janvier 1999 et 2,5 % pour les années 
subséquentes jusqu’au l" janvier de cette année.

Pour l’instant, rien n’est prévu au chapitre des aug­
mentations de salaires le 1er janvier 2003. Une hausse 
similaire a celle reçue cette année pourrait inciter les 
syndicats a envisager sérieusement le prolongement 
de leurs conventions au delà de cette date.

Aucune proposition précise n’a cependant été faite 
en ce sens, mais les négociateurs patronaux et syndi­
caux ont convenu de se reparler bientôt afin d’établir 
les priorités de l’année qui vient de commencer. De 
plus, le Conseil du trésor attendra de connaître le 
dernier rapport de l’ISQ sur la rémunération avant 
de se compromettre davantage.

Le nouvel argentier du Québec, Joseph Facal, n’a 
évidemment pas encore eu la chance de rencontrer 
ses hauts fonctionnaires à ce sujet. D’abord surpris 
de sa nomination, à l’âge de 40 ans, comme président 
du Conseil du trésor et grand patron des 400 000 
employés du secteur public, M. Facal a déclaré, un 
peu hâtivement mercredi, que «la négociation va dé­
buter au printemps, et j'espère qu’elle se fera dans un 
climat agréable et raisonnable».

DOLLAR
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félicités du fait que l’ensemble des indicateurs écono­
miques se révèlent actuellement meilleurs que ceux 
de la plupart des pays développés et que cela place le 
Canada en bonne posture pour lancer sa reprise éco­
nomique, qui devrait, croit M. Dodge, venir dès le 
deuxième trimestre 2002 et se poursuivre en 2003.

Opposition québécoise
Au moment même où se tenait la conférence de 

presse, le président de la Société générale de fi­
nancement, Claude Blanchet, arrivait à New York 
avec un tout autre message. Précisant que sa mis­
sion première consisterait d’abord et avant tout, 
comme à chaque année, à vanter auprès des inves­
tisseurs étrangers les avantages économiques du 
Québec, il a toutefois averti qu’il ne se privera pas 
de répéter à ses interlocuteurs, lorsque l’occasion 
se présentera, que tout le monde se porterait 
mieux si le Canada abandonnait enfin sa monnaie 
sous-évaluée au profit du dollar américain. «Plus 
de 40 % de notre PNB provient déjà des Etats-Unis, 
a-t-il dit. Les grandes compagnies québécoises com­
me Bombardier, SNC-Lavalin, Domtar ou les alu- 
mineries font déjà toutes leurs transactions en dol­
lars américains. C’est une idée qui prend de plus en 
plus d’ampleur et, pour moi, il est clair que ce n’est 
qu’une question de temps avant que l’on procède au 
changement. Il s'agit maintenant de voir si on veut 
prendre le taureau par les cornes ou rester à la re­
morque des événements.»

Cette divergence de vues entre des représentants 
d’Ottawa et de Québec sur la monnaie canadienne 
ne va pas sans rappeler une passe d’armes en 1999 
entre le premier ministre Jean Chrétien et le vice- 
premier ministre du Québec à l’époque, Bernard
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voulons pas de membres de gouvernements dans un évé­
nement qui appartient à la société civile», précise néan­
moins Kjell Jacobson. Six ministres socialistes français 
sont pourtant présents au forum et jouissent de l’amitié 
des autorités de l’Ftat et de la Ville de Porto Alegre.

Un grand sujet a retenu l’attention: le désastre ar­
gentin. «On constate l’échec de 23 ans d'application à la 
lettre des consignes néolibérales: libre commerce, flexibi­
lité des régimes de travail, compressions budgétaires in­
cessantes, ouverture des marchés», analyse Kjell Jacob- 
son. la violence latino-américaine, soulignée par l’as­
sassinat récent de deux maires du FT (Partido dos 
Trabajadores), au Brésil, et par les tueries de syndica­
listes, en Colombie, sera un autre grand thème abor­
dé dans des groupes et ateliers de discussion.

La lutte syndicale actuelle est plus que difficile, mais 
la capacité historique des pays nordiques — Suède, 
Norvège — de créer des sociétés sociaklémocrates est 
un exemple qui suscite l’espoir, a ajouté Kjell Jacobson. 
Marc Inviolette, président de la CSN, a insisté en criti­
quant toutes les initiatives d’adoption du dollar améri­
cain comme monnaie par le Canada, y compris celle du 
Bloc québécois, en retenant comme leçon fondamenta­
le l’échec retentissant de la dollarisation argentine.

Sur un registre plus mineur mais qui intéjressera 
les Québécois, Louise Beaudoin, ministre d’Etat aux 
Relations internationales, a reçu à Porto Alegre le 
portefeuille additionnel de l’Observatoire de la mon­
dialisation. Cette nomination coïncide avec son arri­
vée à la tète d’une délégation québécoise de 25 per­
sonnes, dont un député du Parti québécois, Léandre 
Dion, ainsi que Pierre Paquette et Stéphane Trem­
blay, du Bloc québécois. Selon un porte-parole du 
ministère des Relations internationales, «le Québec 
s'est muni d’un instrument de réflexion et d’action sur 
la mondialisation pour inclure, dans le libre-échange, 
l’économie sociale et solidaire et des règles sociales afin 
de permettre au gouvernement de contrôler la santé, 
l’éducation et la culture». Québec juge le libre-échan­
ge inévitable mais insiste pour qu’il y ait des règles.

La ntinistre Beaudoin a décrit la nouvelle amitié et 
la sympathie entre le gouvernement du Rio Grande 
do Sul, formé par le Partido dos Trabajadores (PD, 
et le gouvernement du Québec. Sa visite actuelle est 
sa deuxième à Pôrto Alegre.

«Madame Mondialisation»
Le gouvernement du Québec vient de prendre clai­

rement position quant au rôle de plus en plus important 
qu’il entend jouer au sein des forces antimondialisation, 
la nomination hier de Louise Beaudoin, responsable 
de l’Observatoire de la mondialisation, au moment où 
elle se trouve dans ce haut lieu de la société civile mon-

Landry, à ce même Forum économique mondial, 
mais cette fois à son port d’attache de Davos, en 
Suisse. Citant en exemple l’Union européenne et sa 
monnaie unique, M. Landry avait en effet publique­
ment défendu l’idée que le libre-échange en Amé­
rique du Nord devait mener à terme à l’adoption 
d’une monnaie commune. Une idée que M. Chrétien 
s’était empressé de rejeter.

Ce dernier est d’ailleurs attendu aujourd’hui à 
New York, où il fera un discours en début de soirée 
sur les défis auxquels font face les pays du G8, qui se 
réuniront cette année au Canada. L’actuelle vice-pre­
mière ministre du Québec, Pauline Marois, devait 
pour sa part arriver dans le courant de la soirée 
d’hier en provenance de Munich, où elle a remplacé 
Bernard Landry à pied levé à une réunion de chefs 
de gouvèrnements régionaux.

Des rues tranquilles
Sur un tout autre front, les rues de New York pa­

raissaient bien tranquilles hier comparativement aux 
autres sommets du genre qui ont précédé celui-ci. 
Même si de grandes parties du quartier entourant le 
très chic hôtel Waldorf Astoria, où se tient le forum, 
ont été bouclées pour l’occasion et fourmillaient de 
plusieurs centaines de policiers, les modestes bar­
rières en bois élevées sur la voie publique et l’allure 
généralement décontractée des agents n’avaient rien 
en commun avec ce qu’il a été donné de voir lors du 
Sommet des Amériques à Québec, par exemple. Il 
faut dire que les manifestants se sont également fait 
rares et bien sages hier, à peine quelques dizaines 
d’entre eux ayant paisiblement scandé des slogans 
pendant quelques minutes sous la bruine froide.

Réunissant près de 2700 gens d’affaires, politi­
ciens, experts et artistes, le Forum économique 
mondial se poursuivra jusqu’à lundi.

ROI
SUITE DE LA PAGE 1

serrée, contrairement à ce que prévoit la convention.
Alors que juristes et capitales étrangères s’inquiè­

tent, le Canada, lui, se donne bonne conscience en 
disant considérer comme des prisonniers de guerre 
les personnes que ses soldats capturent. Que ces 
derniers les remettent subito presto aux Américains 
qui, eux, ne s’embarrassent pas des mêmes obliga­
tions ne semble être qu’un détail, à en croire Jean 
Chrétien et Art Eggleton.

Qu’aucun tribunal n’ait encore été appelé à se pen­
cher sur le statut de ces détenus, qu’ils puissent 
éventuellement être traduits devant des tribunaux 
militaires secrets pouvant imposer la peine de mort, 
ne les fait pas sourciller davantage.

M. Chrétien parle d’une entente avec les États-Unis 
et soutient que «nous allons exiger que les Américains 
respectent les lois internationales»'. Comment? Personne 
n’est capable de le dire. Que pourra faire le Canada si 
les prisonniers faits par ses soldats sont traités d’une fa­
çon qui contrevient à ces lois? «Nous aviserons», dit 
Jean Chrétien. Et en ce qui a trait à la peine de mort, il 
rappelle que la Charte canadienne des droits et liber­
tés ne s’applique pas à l’extérieur de nos frontières.

Une seule conclusion s’impose: M. Chrétien et 
son gouvernement se lavent les mains du sort de ses 
prisonniers puisqu’ils les remettent aux Américains 
sans garantie réeLle. On joue les vertueux pour la ga­
lerie, mais sur le terrain, on se fait à la fois complice 
et Ponce Pilate.

Si on croyait vraiment aux principes qu’on dit dé­
fendre, on se serait doté d’installations pour héber­
ger les prisonniers ou on se serait joint au contingent 
international dirigé par les Britanniques, déployé 
dans la région de Kaboul et qui remet ses prison­
niers aux autorités locales, c’est-à-dire celles du pays 
où les troubles ont eu lieu.

Mais l’obsession de visibilité et la soif de jouer à la 
guerre ont aveuglé le gouvernement, le poussant à s’as­
socier aux Américains sans réfléchir aux consé­
quences. Et, une fois de plus, il a transformé en dis­
cours creux ses grands discours sur les valeurs cana­
diennes que notre politique étrangère doit promouvofr.

C’est John Manley, alors ministre des Affaires 
étrangères et maintenant vice-premier ministre, qui 
déclarait l’été dernier que le Canada «tirait toujours 
avantage d’une réputation établie il y a plus de deux 
générations mais sans continuer de se montrer à la 
hauteur», ce qui limitait son influence lors de situa­
tions imprévues. «On ne peut pas être à la table du G8 
pour ensuite, quand la note arrive, s’esquiver à la salle 
de bains», poursuivait-il.

Il ne croyait pas si bien dire. Pour économiser les 
frais d’internement des prisonniers tout en faisant 
mousser sa visibilité, Ottawa a décidé de se cacher 
dans les toilettes chaque fois qu’il aurait dû se pro­
noncer avec fermeté. Le premier ministre remettait 
toujours ça à plus tard, prétextant qu’il fallait at­
tendre que des prisonniers soient entre les mains 
des Canadiens pour ce faire.

11 a été mis devant le fait accompli. Ainsi, il est de­
venu évident que ce gouvernement était incapable 
d’articuler une position de principe cohérente sur le 
sujet et que le ministre de la Défense ne savait pas ju­
ger de la gravité d’une situation aussi délicate.

En fait, le gouvernement a essayé d’avoir le beurre 
et l’argent du beurre. Tout ce qu’il a réussi à faire, c’est 
miner la confiance de beaucoup de Canadiens et de ter­
nir pour longtemps la réputation du pays sur la scène 
internationale. Le ministre Eggleton, lui, a prouvé son 
incompétence et son manque de jugement et le pre­
mier ministre, la faiblesse de certains de ses principes.

Les Cris disent 
oui à Québec
(PC) — Les Cris de la Baie James se sont prononcés 
fortement en faveur de l’entente de 3,4 milliards $ 
avec le gouvernement québécois, qui inclut un projet 
hydroélectrique sur leur territoire, a déclaré hier une 
source impliquée dans l’organisation du référendum. 
Les résultats du référendum tenu dans sept des neuf 
communautés cries impliquées montrent que l’appui 
pour l’entente était en moyenne de 75 à 80 %, a affir­
mé à la Presse Canadienne la source, qui a demandé 
à ne pas être identifiée. Le référendum dans la com­
munauté de Chisasibi devait être complété en fin de 
soirée hier, alors que les Cris de Waskaganish se ren­
dront voter aujourd’hui et demain. Aujourd'hui, les 
chefs des neuf communautés cries doivent rencon­
trer le Grand chef Ted Moses pour discuter des rè 
sultats du référendum. Le plan initial du groupe était 
de décider lors de cette réunion, à partir du vote des 
communautés, si M. Moses devait signer l'entente fi­
nale avec Bernard Landry, le 7 février.

ALLIANCE
diale qu’est le Forum social mondial de Pôrto Alegre, 
n’est pas un hasard. Non seulement l’observatoire sera 
logiquement doté de plus de moyens pour appuyer le 
discours d’orgamsations militantes québécoises com­
me ATTAC et Alternatives, ce geste politique envoie 
aussi un message clair au gouvernement fédéral. Si ce 
dernier ne lui permet pas de fare ses démarches lors 
des réunions réservées aux États souverains, comme 
lors du Sommet des Amériques d’avril 2001 à Québec, 
le gouvernement québécois sera de toutes les autres 
tribunes pour exprimer ses vues.

La ministre d’État aux Relations internationales a sa­
lué le travail du Bloc québécois et de Jacques Parizeau 
lors de son discours. Si les budgets dont disposera l’ob­
servatoire, dirigé par les professeurs Dorval Brunei et 
Christian de Block, de llîniversité du Québec à Mont­
réal, ne seront arrêtés qu’à son retour, il est probable 
que l’ancien premier ministre du Québec, Jacques Pari­
zeau, y joue un rôle. En entrevue, ni Mme Beaudoin ni 
M. Parizeau n’ont voulu s’avancer sur le sujet 

«Cela prenait un monsieur, une madame, et autant 
que possible une madame, pour porter ce dossier», a résu­
mé celle qui s’est définie devant la délégation québécoi­
se comme la nouvelle «Madame Mondialisation». La 
nomination de Mme Beaudoin tombe aussi à point 
nommé pour la Ville de Québec, dont les représentants 
sont à Pôrto Alegre afin de demander aux organisa­
teurs du Forum social mondial de recevoir un futur fo­
rum régional des Amériques en 2004 ou en 2005. La re­
présentante à Pôrto Alegre de la Ville de Québec et du 
maire Jean-Paul L’Allier, linda Cloutier, a confié que 
l'espoir d’accueillir le Forum mondial dans la capitale, à 
court ternie, est mince. «Pour le moment, l'organisation 
ne veut pas envisager de déplacer le forum au Nord. C’est 
un point de vue que je respecte, mais nous pourrions fort 
bien accueillir le Forum régional des Amériques dans les 
prochaines années», a confié Mme Cloutier en entrevue. 
Il est déjà acquis que Pôrto Alegre sera encore le lieu 
de rassemblement des forces vives de la gauche mili­
tante antimondialisation en 2003. Quant à 2004, même 
si rien n'est encore officiel, le nom du pays qui revient 
le plus souvent est celui de l'Inde.

Par ailleurs, de nombreux délégués québécois à 
Pôrto Alegre entendent mener des actions concrètes 
sur le terrain de la défense de la diversité culturelle. 
C'est sur ce plan que le Québec pourrait mener ses 
batailles les plus importantes au cours des pro­
chaines années afin de prendre sa place dans le mou­
vement pour une autre mondialisation.

Recto Verso fait partie d’un groupe de médias 
québécois, y compris Le Tour d’y wir, Cybersolidaires 
et la coop Canal Orange, qui offrent chaque jour sur 

Internet (wtvuicsmoesac.qc.cà) des reportages 
sur les activités du Forum social mondial.
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Au Momentum CONCERTS CLASSIQUES Une subvention de 1,3 million

Brillant et passionnant
MONTRÉAL EN Ll M1ÈRE

Recital de José Carreras (tenor) accompagné de Lo­
renzo Bavaj (piano). Melodies de BeDini, Costa, Tosti. 

Ramirez, Gastavino. Granados, Denza. ToseUL Rendine 
et Gastaldoa SaDe WDfrid-PeDetier, le 31 janvier 2002.

FRANÇOIS T O II SI G N A N T

Soyons honnête. En étant gentil, on peut dire que les 
derniers enregistrements du ténor espagnol José 
Carreras ne sont pas vraiment bons. Poursuivons donc 

la confidence: c'est un peu à reculons que bien des mé­
lomanes se sont présentés à la salle Wilfrid-Pelletier. 
phis pour se remémorer les beaux moments d'une car­
rière que pour entendre une grande voix, plus pour sa­
luer un grand artiste à Irresistible sympathie qu'un in­
terprète en pleine possession de ses moyens.

Sceptiques nous étions donc, et, bibliquement, 
nous fumes royalement confondus par un chanteur 
absolument extraordinaire. On aurait voulu mieux 
lancer la troisième édition du festival Montréal en lu­
mière qu'on n'aurait pas pu. José Carreras se présen­
te sur scène. Modeste et aristocratique, avec un pa­
nache qui montre qu'il aime être là. Puis, il se 
concentre et se met à chanter.

La voix se réchauffe vite et qu’entend-on alors: un 
artiste, un vrai, qui comprend ce qu'il fait et qui sait 
le faire partager. Si le grand frisson ne passe pas,

c'est que le repertoire retenu est intimiste et plus | 
prude dans l'etalage de ses états d'àme. Yeriste à la 
scene, devenant chambriste au recital, José Carreras | 
a fait une formidable demonstration de l'art du chant 1 
et de l'inteipretadon.

Parfois, dans les aigus à plein volume, le vibrato 
est un peu large, mais jamais la vont ne se détimbre, 
ne fléchit. Une voix d'acier que celle-ci, d'une remar- | 
quable égalité sur tout le registre et qui en plus, use 
du mezza voce avec un raffinement tel que jamais elle 
ne détimbre. Au contraire, cet ajout de couleur 
montre à quel point Carreras sait faire passer la 
moindre note dans une salle aussi vaste.

Quand la musique passe subitement du forte au 
doux, il se créé une résonance qui fait qu'on ne sent 
aucun trou: la densite reste la même, la présence 
aussi intense. Oui, on se pâme encore pour cette 
vont, oui cet artiste nous entraîne par sa grandeur. 
Tout est étudié, méticuleusement, sans que jamais 
l'artifice ne devienne factice: au contraire, cela sert 
admirablement l'infinie décence que convient les 
deux musiciens devant nous.

Un grand, très grand récital, qui a empli les 
oreilles d’une salle comble. En entrevue Carreras 
confiait qu'il aimait faire plaisir au public. Hier soir, il 
est tombé dans le mille tant tous étaient ravis. Réussi­
te sans esbroufe ni d'œillade racoleuse. Simplement 
en chantant Et en chantant magnifiquement bien — 
ça, on ne l’oubliera jamais.

Montréal fête du 14 février au 3 mars

Fastes lumières

Québec aide deux 
musées montréalais

Après 
l’Année 

de l’Œuf, 
celle 

de l’OS
LE DEVOIR

Ça s’annonce ainsi: «Au mo- j 
ment où se termine l'Année 
de l'Œuf, au cours de laquelle ont 

eu lieu Les Laboratoires Crête; le 
sabbat des Filles de Sèléné dans 
une chapelle; des Artistes natu­
rels plus natures que jamais; une 
visite à New York annulée par 
deux boeings impromptus et 
quelques omelettes sur lesquelles 
nous préférerions ne pas revenir. 
Momentum continue d’écrire l’his­
toire inventée et prophétise l’arri­
vée imminente de l’An 02 — l’an­
née de l’OS.»

La compagnie de théâtre Mo­
mentum, de Jean-Frédéric Mes­

sier, Céline 
Bonnier, Do­
minique Le­
duc et compa­
gnie, lançait 
avec ce com­
muniqué sa 
nouvelle pro­
grammation, 
hier à Mont­
réal. Son an­

née de l’OS comprendra quatre 
ou cinq événements théâtraux, au 
moins un par saison.
■ D’abord, cet hiver. Fin de siècle, 
présenté comme «un voyage dans 
l’époque précambrienne de Momen­
tum», un prétexte événementiel 
en deux temps pour lancer un 
DVD retraçant les dix premières 
années de Momentum.
■ Au printemps, Deus Ex Machi­
na, «un happening polymorphe et 
plurimédiatique», ne sera présen­
té qu’une seule fois, une seule 
nuit en fait
■ L’automne prochain, place au 
théâtre avec L’Inoublié, «ou Mar­
cel Pomme dans l’eau, un récit- 
fleuve mené par Marcel Pomerlo», 
et La Fête des morts, «le nouveau 
sacré parmi les pierres d’antan».
■ Finalement, à l’été, Momen­
tum tiendra des activités se­
crètes, «des manœuvres privées 
auxquelles aucun public ne sera 
convié». Ah bon.

BERNARD LAMARCHE
LE DEVOIR

La Saint-Valentin ne sera jamais 
plus la même. Dès le 14 février 
prochain et jusqu'au 3 mars, un «feu 

roulant» d’activités gratuites est 
prévu dans le cadre de la Fête de la 
lumière HydroQuébec du Festival 
Montréal en lumière (FML). Tout a 
été mis en branle pour que le 
nombre de 300 000 visiteurs de l’an 
dernier soit dépassé. Ces activités 
étaient annoncées hier.

La «séquence ininterrompue 
d’animations et de spectacles gra­
tuits» que propose le FML sera in- 
déniablement placée, non pas 
sous le signe de la neige, mais bel 
et bien sous celui du feu, de 17h à 
23h, tous les soirs, sur un site re- 
vampé. Après que les visiteurs se 
seront réchauffés au vin chaud au­
près des amuseurs de rue, la dan­
se, les percussions et la pyrotech­
nie seront au rendez-vous, avec le 
spectable de la compagnie Za­
kouski, intitulé Le Feu du froid et 
donné devant la façade du 
Théâtre Maisonneuve, près de la

Fontaine de feu. Des feux d’artifi­
ce suivront à 20h30 et, à 21h, les 
amateurs pourront se graisser le 
manteau Kanuk de baume de 
tigre, comme le veut la coutume 
lors de ce type d’événement, pour 
assister, dans la froidure, au mé- 
gaparty rave à ciel ouvert, au son 
des DJ Mails, Martin Dumais 
(des Jardiniers) et Akufen.

Spectacles intérieurs
A ces activités extérieures cor­

respondent des événements inté­
rieurs, tout près du site.au Com­
plexe Pesjardins, tout aussi gra­
tuits. A 19h30 et à 22h, Les Fabu­
leuses Fontaines d'un royaume (par 
la fameuse troupe de Im Fabuleu­
se Histoire d’un royaume) enrobe 
ces soirées. Angèle Dubeau et La 
Pietà ouvrent le bal, pour la Saint- 
Valentin, avec le spectacle Violons 
d’enfer, avec Mario Saint-Amand 
dans le rôle de Satan. L’Atelier 
d’opéra de l’Université de Mont­
réal, l'Ensemble Amati, la chorale 
des Voix Ferrées, le Chœur de Ra­
dio-Canada et le People's Gospel 
Choir of Montreal fourniront les

notes des concerts suivants, avant 
que Nathalie Choquette ne 
conclue la série, le 23 février.

Des activités hors d'un site prin­
cipal bondé d'activités et de points 
de rencontre ne laisseront certai­
nement pas les amateurs de glace. 
L’inauguration de la phase 111 du 
plan lumière de la Ville de Mont­
réal aura lieu durant le FML Cette 
fois, la place d'Armes sera investie. 
L’environnement de la place 
d'Armes sera aussi rempli d’activi­
tés, grâce notamment à la collabo­
ration de la communauté chinoise. 
Le samedi 23 février (15h et 
18h30), le I içu historique national 
Sir-George-Etienne-Cartier sera 
l’hôte d’un concert a capella, dans 
le Salon de monsieur Cartier, à la 
lueur des lanternes. Ce même soir 
s’illuminera, à 19h, d’un feu d’arti­
fice hors série, aux alentours de la 
patinoire du bassin Bonsecours.

Un programme complet envahi­
ra le Grand Montréal sous peu, 
avec la programmation entière 
des trois volets du FML, la Fête 
de la lumière, les Arts de la table 
et les événements spéciaux.

B E R N A R L) l. A M A R C H E
LE DEVOIR

La muséologie québécoise a 
connu une journée encoura­
geante hier. In ministre de la Cul 

ture et des Communications, Dia­
ne Lemieux, au lendemain d’un 
remaniement qui l’a confirmee à 
son poste, a annoncé l'attribution 
de subventions totalisant plus de 
1,3 million de dollars à deux insti­
tutions montréalaises, le Musée 
Redpath de l'université McGill et 
le Musée d'art de ïgtint l auront.

Rappelant que le? musoes «sont 
non seulement des lieux où le savoir 
s'accumule mais des lieux interac­
tifs, des lieux où on apprend des 
choses, des lieux pédagogiques plus 
conviviaux», la ministre a déclaré 
être «très contente de donner un 
coup de pouce significatif à ces deux 
musées qui sont des outils privilé­
giés de croissance et de développe­
ment dans une communauté». 
Dans les deux cas, elle a souligne 
le caractère patrimonial des édi­
fices ciblés.

la ministre a d'abord rappelé 
que la réputation acquise par la 
muséologie québécoise à travers 
le monde est considérable. Elle a 
aussi souligné que le programme 
du gouvernement dépasse ces 
subventions circonstancielles. 
«Dans le cadre du dernier budget, 
nous avons identifié plusieurs mu­
sées qui avaient des collections per­
manentes demandant à être rafrai- 
chies. Une vingtaine de projets 
pourront débloquer. C’est une opé­
ration assez costaude sur l'ensemble 
du réseau des musées québécois», a- 
t-elle expliqué.

De cette somme de 1,3 million, 
5fi0 (XK) $ iront dans les coffres du 
Musée Redpath d’histoire naturel­
le et d'ethnologie. De ce montant, 
265 (XX) $ sont versés en vertu du 
programme de soutien aux institu­
tions muséales. Cette somme est 
allouée pour permettre au musée 
de renouveler son exposition per­
manente. la? reste, soit 295 (XX) $, 
provient du programme de sou­
tien aux équipements culturels et 
vise à appuyer les travaux de réno­
vation que doit entreprendre le 
musée.

Construit en 1892, le Musée 
Redpath est l’un des plus vieux 
musées au Canada. De facture 
victorienne, l’environnement et

l'édifice du musee ont besoin de 
travaux importants pour retrou­
ver leur lustre. A ce sujet, le pro­
fesseur Graham Bell évalue que 
la valeur patrimoniale de l’édifice 
abritant le musée le place parmi 
les 27 édifices les plus impor­
tants de la province à ce cha­
pitre. M. Bell a confirmé au 
Devoir que «l'esprit et l'atmosphè­
re victoriens, très rares, du musée 
seront respectés lors des travaux 
de réamenagement».

la nouvelle présentation de la 
collection offrira aux visiteurs un 
portrait de la province «des temps 
les plus lointains jusqu'à la fonte 
des glaces, il y a quelques milliers 
d’annees», a dit M. Bell, la nouvel­
le exposition retracera les phéno­
mènes de transformation de la 
planète à être survenus au Qué­
bec. une première dans l'histoire 
du musée.

De son côté, le Musée d’nrt de 
Saint-1 auront, dont la collection 
de plus de 8000 objets d’art an­
cien et de tradition artisanale 
couvre les XVIIL et X1X'‘ siècles, 
pourra célébrer en grand ses 40 
ans d'existence en recevant une 
subvention de 749 5(X) $. la majo­
rité de cette somme doit financer 
le réaménagement du musée, la 
subvention permettra de refaire 
l'ensemble de l’aménagement in­
térieur du musée, conçu au mi­
lieu des années 70 par l’architecte 
Jean-Paul Pothier et le directeur- 
fondateur de l’établissement, Gé­
rard Lavallée. De ce montant, la 
ministre accorde 46 000 $ pour 
permettre au musée de dévelop­
per un programme éducatif plus 
consistant et mieux adapté à sa 
collection. «Le grand projet est 
d’avoir une salle éducative pour re­
cevoir les groupes scolaires et les 
camps de jour, que nous recevons 
de plus en plus», a précisé Johane 
Canning-Larcoix, directrice de 
l’établissement.

Ces sommes s’aiofitent à un 
soutien de 250 (XX) S accordé il y 
a quelques mois au Musée d’art 
de Saint-Laurent afin de renou­
veler la présentation de sa col­
lection permanente. Mise en pla­
ce à la fin de années 70, cette 
présentation n’a pas été revam- 
pée depuis 22 ans. Le musée 
sera fermé pendant deux mois, 
au début de l'automne, pour rou­
vrir en novembre.
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Haul Cauchon

DROIT DE PAROLE
L’émission se demande si la justice est équitable. 
Vaste et insondable question.

Télé- Québec, 20h

L’ACTORS STUDIO
L'actrice Jennifer Jason Leigh est invitée.

Artv, 21 h

DOSSIERS JUSTICE
Documentaire sur une histoire récente plutôt chaude, 
celle du passage de Gilbert Rozon devant les tribu­
naux.

Canal D, 20h

PLUME LATRAVERSE
Un spectacle du célèbre Plume aux Francofolies de 
Montréal, il y a plus de dix ans. Gageons que c’est 
toujours aussi pertinent

MusiMax, 21

JE REGARDE, MOI NON PLUS
Cette émission sexy reprend du service de soir avec 
une nouvelle animatrice, René-Claude Brazeau. 

TVA, 22h30

LA FEMME DÉFENDUE
Une histoire originale d’adultère, filmée par Philippe 
Harel.

Té lé-Québec, 23 h.30
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